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En voici la synonymie : 

Monlia fontana L.; Portulaca arvensis Bauh. Pin., 288, n° 3. 
a. minor. M. aquatica minor Micheli Gen., p. 18, t. XIII, f. 2 (1728). 
M. fontana L. 

M. minor Gmel. FI. Bad., 1. 1 , p. 301. 
M. arvensis Wallroth. 
M. fontana &. erecta Pers. Syn., 1. 1 , p. 1 1 1 . 
Exsiccata Puel et Maille Herb. fi. /oc, n« 163. 
H. V.Hk. Herb. crt7.,n°20. 
j3. major. M. aquatica major Micheli /. c. ; p. 18, t. XIII, f. 1. 
M. rivularis Gmel. /. c. 
M. fontana j3 repens Pers. /. c. 
Exsiccata H. V. Hk. #er&. cn7 , n° 61. 



Recueil de faits tératologiques , par François Crépin. 

Suite (1). 

VI. — Papaver Rhaeas L. A. fig. 1-5. 

Sur un vigoureux pied de Papaver Rhaeas, j'ai observé 
Ja transformation du pistil à divers degrés. Huit fleurs, 
dont six encore en bouton, présentaient la métamorphose 
complète du pistil en pétales. En place de la capsule, il se 
trouvait huit pétales longuement atténués en onglet. Ces 
pétales, à nervure médiane chargée de poils blanchâtres 
jusque vers le milieu, étaient soudés, comme deux à deux, 



(1) Voir t. IV, p. 276(1865). 
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en formant à leur base un tabe large d'environ un milli- 
mètre. Chacun d'eux était replié longitudinalement du côté 
extérieur en forme de V. 

Deux autres fleurs présentaient une capsule déformée 
(fig. 4-5), ouverte au sommet, à feuilles carpellaires péta- 
loïdes à leur partie supérieure. A la base du tube, il exis- 
tait des taches allongées d'un pourpre foncé produites par 
la modification du tissu devenu dans ces endroits plus ou 
moins pétaloïde. 

Dans toutes ces fleurs, l'androcée, la corolle et le ca- 
lice étaient réguliers et complets. 

Cette plante a été récoltée dans un champ de seigle, 
près de Gand , par M. Bruno , élève de l'École d'Horticul- 
ture. 

VII. — Lunaria annua L. B. fig. 1-2. 

Un Lunaria annua, cultivé dans un jardin à Ixelles, a 
donné, cette année, un assez grand nombre de silicules 
triloculaires. La feuille carpellaire supplémentaire c 
(fig. 1-2) ne prend naissance ordinairement que de deux 
à cinq millimètres de la base de la silicule; sa grandeur 
varie selon son point d'insertion ou d'apparition. Au-des- 
sous de ce point, la bordure de la silicule est plus épaisse 
que de l'autre côté. La demi-cloison placentaire se montre 
dès le point d'origine de la feuille carpellaire supplémen- 
taire et s'unit à la cloison normale vers la ligne médiane de 
celle-ci. Dans certaines silicules, la feuille carpellaire a com- 
mence seulement à se dédoubler, mais le dédoublement 
n'est pas complet comme dans le cas précédent. En effet, 
le troisième placenta ne fait que paraître sans produire de 
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cloison et bientôt le troisième angle se réduit à une mince 
nervure. Concurremment avec cette sorte de dédoublement 
incomplet de la feuille carpellaire a, se montre un dédou- 
blement de la feuille carpellaire opposée b, qui fournit une 
petite feuille carpellaire munie de sa cloison. Ce dernier 
cas serait donc un acheminement à la silicule quadrilocu- 
laire. 
Cette monstruosité m'a été communiquée par M Ue H. Cerf. 

VIII. — Myosotis palustris With. C. fig. 1-14. 

Plusieurs touffes de Myosotis palustris, recueillies aux 
environs de Bruxelles par M Ue H. Cerf, présentaient toutes 
leurs fleurs plus ou moins profondément modifiées. Beau- 
coup d'entre elles avaient leur corolle virescente et un peu 
velue, accompagnée d'un calice plus foliacé qu'à l'état nor- 
mal (fig. 14). Ce genre de fleurs pouvait produire des nu- 
cules en apparence parfaites. Certaines corolles demeurées 
pétaloïdes (fig. 8-9) renfermaient un pistil à style non 
gynobasique, à ovaire soit entier au sommet (fig. 10) , soit 
quadrilobé (fig. 12). Dans d'autres fleurs, la corolle était 
également pétaloïde, quoique un peu déformée (fig. 4), 
mais le pistil était remplacé par un long sac aplati (fig. 5), 
foliacé, déprimé sur les faces, complètement clos et pré- 
sentant au fond des rudiments d'ovules. La déformation 
était plus prononcée encore dans d'autres fleurs (fig. 2), 
où le calice était décomposé en cinq feuilles, la corolle 
d'un vert jaunâtre et le pistil remplacé par deux petites 
feuilles (fig. 3) opposées, formant à leur base une gaine 
cachant un axe court surmonté par un bourgeon rndimen- 
taire. Enfin, on observait des fleurs (fig. 1) dont la corolle 
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verte portait à sa base cinq étamines et livrait passage à 
un axe feuille, plus ou moins allongé, terminé par des 
fleurs atrophiées. 

IX. — Centaurea Jacea Mult. auct. 

Sur des côtes sèches et schisteuses, près de Rochefort, 
j'ai remarqué des pousses automnales dont les capitules 
terminaux et latéraux étaient transformés entièrement en 
une rosette dense formée par un très -grand nombre de 
petites feuilles. Certaines pousses ou tiges plus élevées por- 
taient un capitule terminal, mais les capitules axillaires 
étaient changés en rosette foliacée. 

X. — Zinnia elegans Jacq. 

Un robuste pied de Zinnia elegans, cultivé dans un jar- 
din à Rochefort , m'a montré tous ses capitules atteints de 
prolification latérale. A l'aisselle des écailles de Pinvolucre, 
s'élevaient, sur des pédoncules plus ou moins allongés, un 
certain nombre de capitules secondaires de volume varia- 
ble. L'un d'eux portait un capitule de troisième degré pé- 
doncule. A l'aisselle de chacune des écailles du réceptacle 
se trouvait un petit capitule sessile. A mesure qu'on 
s'avançait vers le centre du disque, les capitules secon- 
daires devenaient plus maigres et les écailles de leur 
involucre prenaient de plus en plus la forme et la colora- 
tion des écailles normales du réceptacle. Les fleurs de tous 
ces capitules secondaires étaient atrophiées; leur corolle 
était fendue jusqu'à la base en longues lanières étroites, 
enroulées au sommet, jaunes, ciliées sur les bords, mais 
non papilleuses sur leur face supérieure. Souvent des éta- 
mines existaient au fond de la corolle, mais déformées, à 
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anthères libres, blanchâtres, à connectif distendu et aplati 
et à loges dépourvues de pollen; souvent aussi on aperce- 
vait le style au centre de la fleur. Le réceptacle des capi- 
tules de premier ordre était large et déprimé. 

XI. — Stachys annua L. 

M ,,c Cerf m'a envoyé un spécimen de Stachys annua 
dont la tige, un peu au-dessus du collet, était affectée de 
spiralisme sur une longueur de huit centimètres. La tor- 
sion avait ramené sur l'un des côtés de la tige et sur une 
même ligne douze feuilles, dont six étaient munies à leur 
aisselle de rameaux florifères normaux. 



EXPLICATION DES FIGURES. 



A. — Papaver Rhaeas. 

Fig. 1. — Fleur dans laquelle la corolle et le calice ont été enlevés 
(grandeur naturelle). 
2. — Transformation du pistil en pétales. 
5. — Un des pétales monstrueux. 

4. — a. Capsule déformée; 6, coupe horizontale; c, coupe verticale 

(grossies). 

5. — Autre capsule déformée. 

B. — Lunaria annua. 

Fig. 1. — Silicule vue de face (environ moitié grandeur naturelle). 
2. — Coupe horizontale de la même silicule (grandeur naturelle). 

C. — Myosotis palustris. 

Fig. 1 - 14. — Toutes les figures sont grossies. 

6 et 7. — Coupes horizontales de la capsule figurée en 5. 
11. — Goupe horizontale du pistil figuré en 10. 
13. - — — en 12. 
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